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AU terme de leurs soute‐nances de mémoires, lesétudiants en master 2 del’École doctorale régionale(EDR) d'Afrique centraleen infectiologie tropicalede Franceville ont reçu,dernièrement, leurs di‐plômes. C'était au coursd'une cérémonie rehaus‐sée par la présence du gou‐verneur de la province duHaut‐Ogooué, BertrandMoundounga, du directeurrégional du bureau Afriquecentrale et des GrandsLacs, de l’Agence universi‐taire de la francophonie(AUF), le Pr Alain Ondoua,du recteur de l'Université

des sciences de la santé, lePr Paul‐Marie Loembe, duvice‐recteur de l'Universitédes sciences et techniquesde Masuku (USTM), le PrBill Raphaël Bikanga, etdes enseignants de plu‐sieurs établissements su‐périeurs de la sous‐région.Cette promotion, la 4e  dugenre depuis l'ouverturede l'EDR en octobre 2011,est composée de quinzeétudiants de nationalitésdiverses (5 Gabonais, 3 Ca‐merounais, 2 Béninois, 3Centrafricains, 1 Congolaiset 1 Tchadien).  Avec unemoyenne de 16, 32/20 as‐sortie d'une mention trèsbien, la camerounaise Lan‐dry Laure Tsoumtsa Medaen est la major. Le recteurde l'EDR, le Pr Jacques Le‐bibi, n'a pas caché sa satis‐faction. ''Cette réussite

15 spécialistes en infectiologie tropicale diplômés 
Franceville/ Enseignement supérieur /École doctorale régionale d'Afrique centrale en infectiologie tropicale

N.O.
Franceville/Gabon

Le recteur de
l'EDR, Jacques
Lebibi, lors de
son intervention.

Ph
ot

o 
: N

.O

Landry Laure
Tsoumtsa,
major de la
4e promotion.

Ph
ot

o 
: N

.O

Vue partielle des invités à la cérémonie.

Ph
ot

o 
: N

.O

Les impétrants posant autour des officiels, après
avoir reçu leurs parchemins.

Ph
ot

o 
: N

.O

traduit  la qualité du travail
accompli par les étudiants,
sous la direction de leurs en-
seignants'', a‐t‐il précisé.Non sans avoir souligné lesdif"icultés auxquelles estconfronté l’établissement

qu'il dirige. '' La formation
supérieure scienti!ique
coûte chère. Cette  exigence
engage l’avenir de l’EDR et
celui de notre pays dans un
domaine ô combien priori-
taire que celui de la forma-

tion des spécialistes en pa-
thologies infectieuses et tro-
picales'', a‐t‐il relevé. Touten saluant, au passage, lesenseignants et chercheurs,membres du consortiumd’appui à l’ERD, qui, selonlui, contribuent grande‐ment à l’élévation du ni‐veau de formation à traversune mise en commun descompétences et des sa‐voirs, tournée vers l’amé‐lioration de la santé despopulations de l’Afriquecentrale.Représentant le ministrede l'Enseignement scienti‐"ique, le Pr Paul‐MarieLoembe a réaf"irmé la vo‐lonté des plus hautes gabo‐naises à soutenir l'EDR, ''
fruit de la vison d'Omar
Bongo Ondimba et de ses
pairs de la sous-région. Les
plus hauts responsables de

notre pays ne ménageront
aucun effort pour maintenir
l'appui !inancier, matériel et
humain du Gabon à cet éta-
blissement supérieur à vo-
cation sous-régionale'',a‐t‐il indiqué. Un effortd'autant plus utile que lacontribution de l'AUF àl'EDR devrait s’arrêter auterme de la prochaineannée académique. A titre de rappel l'EDR estnée de la volonté des chefsd’État de la sous‐région dedoter leurs pays respectifsd'éminents spécialistes eninfectiologie tropicale, a"inde réduire la morbidité etla mortalité liées aux infec‐tions parasitaires, bacté‐riennes et virales. Endécembre prochain, lespremières soutenances dethèses de doctorat se tien‐dront à l'EDR.

LES 16e et 17e sessions duconseil scienti"ique et pé‐dagogique (CSP) de l’Uni‐versité des sciences ettechniques de Masuku(USTM) se sont tenues si‐multanément, dernière‐ment, dans la salle de deconseil du rectorat, sous laprésidence du secrétairegénéral du Conseil africainet malgache de l'enseigne‐ment supérieur (Cames), le

Pr Bertrand Mbatchi, en‐touré entre autres du rec‐teur de l’USTM,  le Pr IsaacMouaragadja, du vice‐rec‐teur,  le Pr Bill Raphaël Bi‐kanga, et  des responsablesdes trois grandes écolesrattachées à l'USTM.Les travaux étaient axésessentiellement  autour del'examen de l'agenda de la"in de l'année académiqueen cours. Une année, ontdéploré les participants,perturbée par des grèvesrécurrentes des étudiantset du personnel de la maind’œuvre non permanente.

De fait, pour que les ensei‐gnements aillent à leurterme,  plusieurs recom‐mandations ont été émises.Notamment celles autori‐sant le recteur de l'USTM  àmettre sur pied un comitéde suivi des projets élabo‐rés par le CSP, tout en dé"i‐nissant ses nouvellesorientations. S'agissant du"inancement des missionsd’enseignement, les parti‐cipants ont estimé  que desefforts devraient encoreêtre fournis. D'autant que,selon eux, à ce jour, leurinstitution n'a perçu que

15% de son budget defonctionnement. ''(...) pourterminer cette année sco‐laire,  il faut que nous obte‐nions absolument unepartie sinon l’ensemble du"inancement attendu'', aprécisé le président deséance. De même, a‐t‐ilavancé, il faudrait que larecherche soit "inancée, ledéveloppement étant ini‐maginable sans cette acti‐vité.'' La recherche mérite am‐plement d'être soutenue.Car, en dépit des "inance‐ments alternatifs (Coopé‐

ration, appels d'offres,etc.), les pouvoirs publicsse doivent de "inancer  lestravaux des enseignants‐chercheurs'', a précisé le PrMbatchi.  Et, dans le soucide mettre un terme auxbrimades et autres sévicescorporels in"ligés par lesétudiants à leurs cama‐rades, le CSP a  entamé uneré"lexion dont les conclu‐sions devraient être sou‐mises, dans les toutprochains jours, aux res‐ponsables politiques denotre pays. Au terme des travaux, le

recteur de l'USTM n'a pasmasqué sa satisfaction.''Nous sommes trèscontents d’avoir tenu cesassisses, qui se dérouléesau moment où notre insti‐tution est en butte à desmouvements d'humeur. Endépit de ces perturbations,nous avons pu  analyserson fonctionnement. Ilétait important que nouspuissions, avant la tenuedes sessions du Cames àl'USTM, avoir une lisibilitésur son offre de formationet son évolution '', a‐t‐il in‐diqué.
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